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Homélie de Mgr Laurent Le Boulc’h, archevêque de Lille,  
Samedi 30 mars 2024, Veillée Pascale – église Saint-Maurice Lille Centre 

Gn 1, 1 – 2, 2 ; Ps 103 (104), 1–2a, 5–6, 10.12, 13–14ab, 24.35c ; Gn 22, 1–18 ; 15 (16), 5.8, 9–10, 11 ; Ex 14, 
15 – 15, 1a ; Ex 15, 1b, 2, 3-4, 5-6, 17-18 ; Is 54, 5-14 ; Ps 29 (30), 3-4, 5-6ab, 6cd.12, 13 ; Is 55, 1-11 ; Is 12, 2, 

4bcd, 5-6 ; Ba 3, 9-15.32 – 4, 4 ; Ps 18b (19), 8, 9, 10, 11 ; Ez 36, 16-17a.18-28 ; Ps 41 (42), 3, 5efgh ; 42 (43), 
3, 4 ; Ps 50 (51), 12-13, 14-15, 18-19 ; Rm 6, 3b-11 ; Ps 117 (118), 1.2, 16-17, 22-23 ; Mc 16, 1-7 

 
« De grand matin », à l’heure où pointe l’aurore, Marie-Madeleine, Marie et Salomé s’en vont 
embaumer le cadavre de Jésus. Elles s’en vont finir tristement le travail de la mort. Or, 
l’inattendu leur fait signe. La lourde pierre du tombeau est roulée ! « Un jeune homme vêtu de 
blanc » leur annonce qu’Il n’est pas là celui qu’elles cherchent : « Il est ressuscité : il n’est pas 
ici ! » 
 
Quelle extraordinaire nouvelle ! Le Christ Jésus n’est donc pas resté prisonnier de son 
tombeau ? Il s’est échappé du filet de la mort ? Il est sorti victorieux du combat contre le mal ?   
  
Frères et sœurs, Pâques réalise l’inouï de Dieu ! Pour la première fois dans l’histoire de 
l’humanité, un homme a vaincu la mort pour toujours. Pâques accomplit ce que Dieu espérait 
depuis sa création de l’univers ! Pâques dévoile ce que les grands récits de la Bible, que nous 
avons lus ce soir, contenaient de promesse. L’évènement de la mort et de la résurrection de 
Jésus accomplit la promesse divine du salut, de la délivrance définitive du mal et de la mort, de 
l’entrée de la création dans l’éternelle communion de Dieu !  
 
Le corps de Jésus n’est plus dans le tombeau, annonce l’ange. Mais où est-il ? « Il vous précède 
en Galilée, là vous le verrez comme il vous l’a dit » répond l’ange dans l’évangile de Marc. A 
ses disciples, Jésus ressuscité donne rendez-vous en Galilée.  
 
La Galilée au printemps ! C’est dans ce pays de lait, de fleurs et de miel que le Ressuscité donne 
rendez-vous à ses disciples. Il les attend là où leur chemin avait commencé avec Lui, avant qu’il 
ne s’arrête si violemment sur la croix. Et c’est comme si le signe était donné par le Seigneur 
lui-même que l’histoire des disciples avec Lui n’était pas finie, qu’elle était même appelée à 
s’élancer à nouveau à partir du même lieu. Le Ressuscité donne rendez-vous à ses amis au lieu 
de naissance de leur vie de disciple pour qu’ils recommencent avec Lui le chemin. Et ce chemin 
les conduira au bout du ciel !  
  
C’est donc en Galilée que le Seigneur Ressuscité a choisi d’apparaître une dernière fois à ses 
disciples avant d’être emporté vers le Père. Dans le lieu de leur premier appel, les disciples 
entendront alors l’appel nouveau du Christ à poursuivre son œuvre. Le Seigneur les exhortera 
à sortir en mission. Et les disciples répondront à son appel quand, au jour de Pentecôte, ils 
recevront le courage nécessaire de l’Esprit Saint. Ce ne sera pas pour eux un simple 
recommencement, une répétition de l’histoire, car, dans la nuit pascale, il s’est passé un 
événement inouï qui change le cours de l’histoire des hommes ! 
 
Frères et sœurs, Christ est ressuscité et la vie des êtres n’est plus destinée au néant mais à la vie 
en Dieu ! Christ est ressuscité et l’Amour qu’est Dieu se révèle fort jusqu’à vaincre le mal et la 
mort en l’homme. Christ est ressuscité et le passage s’est ouvert des hommes vers Dieu dans la 
transformation de l’amour reçu du Fils et de l’Esprit.  
 
Chers Léa, Célia, Sarianah, Sacha, Maxime et Arnaud, cette nuit, le Ressuscité vous a donné 
rendez-vous. Il vous a appelés à venir le rejoindre dans votre Galilée, ici à Lille, là où vous avez 
appris à cheminer dans la découverte de l’Évangile.  
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Jésus Ressuscité vient cette nuit demeurer en vous par le baptême. Plongés dans l’eau 
baptismale, la résurrection de Jésus s’anticipera en vous. Le passage de la mort à la vie 
commencera à faire son œuvre en vous dès ici-bas. Le mal et le péché vous conduisaient au 
néant, mais l’amour de Jésus vient surpasser le mal en vous.  
 
Frères et sœurs, le baptême trace en nous le passage de la mort vers la vie éternelle en Jésus. Le 
Christ renouvelle notre être dans l’amour de Dieu. La vraie vie, la vie débordante à franchir la 
mort, c’est la vie qui se donne par amour. Le baptême est naissance à la vie nouvelle d’enfant 
de Dieu qui, comme Jésus, ne vit plus d’abord à partir de son moi et pour son moi, mais à partir 
de Dieu et pour Dieu.  
 
Les baptisés sont appelés à témoigner de ce passage de la mort à la vie du Christ en eux. Chers 
Léa, Célia, Sarianah, Sacha, Maxime et Arnaud, vous allez recevoir dans le sacrement de la 
confirmation la marque sur vos fronts de l’Esprit Saint. L’Esprit Saint sera chaque jour votre 
courage et votre force pour vivre en baptisés, témoins du Christ Sauveur dans vos vies. La 
confirmation met au monde les baptisés dans le souffle de l’Esprit pour qu’ils annoncent à tous 
la victoire de Jésus sur le mal et la mort. 
 
Convoquée par le Ressuscité, l’Église se rassemble chaque dimanche, jour du Seigneur, pour 
célébrer l’eucharistie de Jésus. Quand les baptisés reçoivent la Parole de Dieu et communient 
au corps du Christ, ils deviennent un seul corps. Ils forment ensemble le Corps du Christ. Chers 
baptisés et confirmés, par l’eucharistie, prenez votre place dans l’Église qui, malgré ses 
pauvretés et ses fragilités, a été choisie par Jésus pour être au milieu du monde le signe 
sacramentel de son salut en Jésus.   
 
« Si donc, par le baptême qui nous unit à sa mort, nous avons été mis au tombeau avec lui, c’est 
pour que nous menions une vie nouvelle, nous aussi » écrit saint Paul dans la lettre aux romains. 
Le baptême, la confirmation et l’eucharistie font de nous des êtres nouveaux 
 
Frères et sœurs, devant le déchaînement de la violence dans l’actualité du monde, trop 
d’hommes et de femmes doutent et désespèrent de l’amour. Certes, le baptême ne met pas nos 
existences à l’abri du mal et de la mort, et cependant, disciples de Jésus, nous avons reçu 
l’assurance que se tient en nous une force plus forte encore, une force qui a vaincu le mal et la 
mort, celle de l’Amour de Dieu en Jésus.  
 
Pâques est pour nous une provocation ! Non seulement alors, comme tant d’autres personnes, 
nous entendons l’appel à témoigner d’un amour fraternel, mais, la victoire définitive du Fils de 
Dieu sur le mal et la mort, nous appelle à témoigner d’une espérance indéfectible en l’amour. 
Pâques nous exhorte à l’espérance en l’amour. 
 
Ainsi, frères et sœurs, quand la lassitude d’aimer nous gagne, le Mystère de Pâques nous invite 
à remettre nos vies entre les bras du Christ Vainqueur, afin qu’en Lui elles renaissent dans 
l’espérance de l’éternelle fécondité de l’amour en Dieu. Le Christ en croix est pour nous le 
témoin vivant que lorsque les hommes s’épuisent d’amour, l’impossible de l’Amour de Dieu 
travaille toujours.  
 
Telle est, frères et sœurs, notre prière confiante en cette nuit belle entre toutes.  
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Christ est ressuscité ! Qu’il soit notre espérance, notre lumière et notre joie !  Alléluia ! 
Amen ! 


	Telle est, frères et sœurs, notre prière confiante en cette nuit belle entre toutes.

